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1. Introduction. 
Un des objectifs du programme LIFE Transfert qui vise le renforcement de la population de 
Faucon crécerellette dans l’Aude est la réalisation d’un guide gestion des habitats en faveur de 
cette espèce. Au préalable, il était indispensable d'approfondir nos connaissances sur 
l'utilisation des habitats par les Faucons crécerellettes adultes pendant la saison de 
reproduction. Cette étude a été réalisée en 2009, grâce à la méthode du radiotracking. 
Suite à l’inventaire des habitats et des usages agricoles, à l’étude des disponibilités alimentaires 
sur le site et à l'analyse du régime alimentaire, cette opération permet de mieux comprendre les 
exigences du Faucon crécerellette en matière d'habitats dans la zone méditerranéenne 
française.  
L’objectif de l’ensemble de ces études est d’élaborer un guide de gestion favorable au Faucon 
crécerellette qui permettra de mieux cibler les actions de protection et de gestion des milieux en 
faveur du Faucon crécerellette. C'est aussi une source d'informations utiles à d'éventuelles 
restaurations des milieux autour des anciennes colonies de reproduction de la région 
méditerranéenne française. 
 
 

2. Description sommaire de la reproduction du Fauco n crécerellette. 
Le Faucon crécerellette est un petit rapace migrateur, insectivore et colonial. Ces trois 
comportements sont déterminants quant au choix des habitats utilisés par l'espèce. Il occupe les 
colonies de nidification dès son retour de migration. Cette occupation s'étale de début mars 
jusqu'à fin juillet. Après la nidification, des individus peuvent encore être observés jusqu'à fin 
septembre. Nous avons distingué quatre phases au cours de la reproduction caractérisées par 
des comportements et des besoins alimentaires spécifiques : 
 
1) La phase d'installation. 
De mars à avril. C'est l'époque des parades et de la formation des couples, les individus 
chassent pour eux-mêmes ; les offrandes entre mâle et femelle sont peu fréquentes. 
 
2) La phase de pré- ponte. 
Fin avril et début mai. Cette phase commence environ 10 jours avant la ponte et s'achève à la 
fin du dépôt de celle-ci. Les femelles ne quittent quasiment pas la colonie, les mâles leur 
apportant de nombreuses proies, les copulations sont très nombreuses. 
 
3) La phase d'incubation. 
Mai et juin. Mâle et femelle se relaient pour l'incubation et partent chasser pour leur propre 
compte. 
 
4) La phase de nourrissage des jeunes. 
Juin et juillet. Durant la première semaine qui suit l'éclosion, le mâle assure la chasse 
nécessaire au nourrissage de toute la famille, alors que la femelle achève l'incubation et prend 
soin des jeunes oisillons. Puis, au cours de la deuxième semaine, le couple se relaie au nid et 
les jeunes, devenus suffisamment grands, sont laissés seuls tandis que les parents partent 
chasser pour les nourrir. Cette phase s'achève par l'envol des jeunes. 
 
Autre particularité importante : 
Le Faucon crécerellette est un faucon qui capture ses proies en vol ou à terre à la suite d'un vol 
stationnaire appelé « Saint Esprit ». Lors des apports de proies au nid, pendant les phases de 
pré-ponte et d'élevage des jeunes, les proies sont apportées une à une car cette espèce n'a pas 
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la faculté comme d’autres oiseaux (Corvidés, Rollier…) d'amasser des proies dans son bec pour 
les apporter ensemble au nid. L'apport d'une proie implique donc un vol aller-retour entre la 
zone de chasse et le nid. Ceci a pour corollaire le fait que le Faucon crécerellette recherche 
pour effectuer cette tâche, des proies "économiquement rentables", c'est à dire des proies de 
taille importante, présentes à proximité du nid. Dans l’Aude, ces "grosses proies" sont : le 
Scolopendre, l’Ephippigère, la Sauterelle verte, le Dectique à front blanc, les chenilles de 
Sphinx…Ces proies sont primordiales quant à la réalisation du cycle de la reproduction. 
 
 

3. Le matériel utilisé. 
Nous avons utilisé un total de 6 émetteurs. Trois personnes motorisées étaient munies chacune 
d'un récepteur, d'une antenne, d’une carte au 1/25 000è du site et d'une boussole, elles 
communiquaient entre elles au moyen de téléphones portables ou de talkies walkies. 
 

3.1. �Les émetteurs. 
Ils ont été commandés chez Biotrack à Wareham en Angleterre. Du modèle TW-4, ils sont 
munis d'une pile Ag 386 et pèsent 3.5 g. Leur durée de vie est de 5 mois. Les fréquences 
choisies sont situées dans la zone de fréquences allouées au radiotracking en France, c'est à 
dire entre 148 et 152 MHz. 
 

3.2. �Les récepteurs. 
Les récepteurs ont également été commandés chez Biotrack. Le modèle (BIOTRACK SIKA 
RECEIVER) est spécifique aux opérations de radiotracking. 
 

3.3. �Les antennes. 
Nous avons utilisé des antennes directionnelles de type "Yagi à 3 éléments" spécialement 
conçues pour le radiotracking. 
 

3.4. �Les boussoles. 
L'utilisation de boussoles a permis de positionner sur une carte les oiseaux suivis. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

4. La méthodologie. 
Pour mettre au point la méthodologie, nous avons bénéficié de l'expérience de la LPO Mission 
Rapaces qui a réalisé un suivi sur cette espèce en Plaine de Crau en 1998/1999, dans le cadre 
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d’un programme Life (Utilisation des milieux par le Faucon crécerellette en Crau et son régime 
alimentaire – PILARD P. et LEPLEY M. , 2000) 
 

4.1. �La capture des oiseaux. 
La capture des faucons adultes a été effectuée de jour dans les nichoirs du site de libération. 
Les captures ont toutes été effectuées avant la ponte, pendant la phase d'installation ou après 
l’éclosion des poussins pendant la phase d’élevage, afin d'éviter un dérangement trop important. 
Suite à la pose des émetteurs, le comportement des oiseaux a été suivi immédiatement à partir 
de l’affût situé à proximité du bâtiment. Tous les oiseaux équipés se sont reposés sur le 
bâtiment dans les minutes qui ont suivi la fin de l’opération et tous les oiseaux avaient un 
comportement normal les jours suivant si ce n’est que plusieurs d’entre eux ont été vus à 
plusieurs reprises en train d’essayer de retirer l’émetteur à l’aide de leur bec. 
 

4.2. �La pose des émetteurs. 
Nous avons bénéficié de l’expérience et de l’assistance de Philippe PILARD pour cette 
opération. Les émetteurs ont été commandés sans ficelles d'attache, les barbes d'une des deux 
rectrices médianes sont rasées sur deux centimètres à l'endroit où sera collé l'émetteur, celui-ci 
est soudé autour du rachis grâce à une pâte dentaire à durcissement rapide (3 minutes environ). 
L'antenne est attachée en 3 ou 4 points le long du rachis avec du fil de lin dont les noeuds sont 
consolidés par une goutte de super glu. 
Le temps total de la pose est d'environ 20 minutes par oiseau. 
 

Pose d’un émetteur au site de libération audois le 14 mars 2009. 
 
 
Avec cette technique, les pertes d'émetteur constatées ne sont pas dues à une déficience de la 
fixation mais à la chute de la rectrice porteuse, certainement provoquée par l’oiseau comme le 
laissent penser les observations réalisées (cf. chapitre précédent). Philippe PILARD avait 
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rencontré le même problème lors des opérations de radio pistage réalisées en Plaine de Crau. 
Sur les 7 oiseaux équipés au cours de ce suivi, 2 ont perdus leurs émetteurs àprès 20 et 22 
jours. 
Pour le dernier oiseau équipé (femelle VUU, le 08 juillet), nous avons choisi de fixer l’émetteur 
sur les deux rectrices médianes afin de s’assurer au mieux du maintien de l’émetteur jusqu’à la 
fin de la reproduction. Le 23 juillet, date de la dernière observation de cet individu, l’émetteur 
était toujours visible sur sa queue. L’équipe du DEMA en Extrémadure, qui a réalisé un suivi 
simultanément au site audois, a rencontré les mêmes difficultés de perte d’émetteur et a 
procédé également à la fixation de l’émetteur sur deux rectrices. Apparemment, ce mode 
opératoire assure une durée de vie plus longue de l’émetteur sans porter préjudice à l’oiseau.  
 

4.3. �La description du suivi. 
Les oiseaux ont été suivis sur une période 112 jours, du 06 avril au 22 juillet. Nous avons réalisé 
un suivi hebdomadaire de 12 heures couvrant toutes les heures de la journée, de 8h00 le matin 
à 20h00 le soir, mais ce suivi, pour des raisons logistiques, était scindé en 2 périodes de 6 
heures au cours de la semaine: 8h00-14h00 et 14h00-20h00. Une localisation toutes les 15 
minutes a été choisie. 
 

Suivi du Faucon crécerellette par radiopistage depuis le Pech de la Bade 
 
 
 
En raison d’un morcellement important des habitats tant en garrigue que dans la plaine, une 
localisation précise des oiseaux était indispensable pour connaître le type d’habitat utilisé. Le 



 

Suivi du régime alimentaire et des zones de chasse du Faucon crécerellette dans l’Aude – LPO Aude – 2009         7  

suivi a donc été effectué par 3 observateurs utilisant la méthode de la triangulation. Deux 
observateurs situés sur un point fixe et dominant notaient simultanément la direction de l'oiseau 
et un troisième se déplaçait en véhicule pour tenter de localiser plus précisément les oiseaux en 
chasse. Lorsque qu’une localisation précise était impossible sur le terrain, la position était 
déterminée ultérieurement en couplant les données. Le comportement grégaire de l’espèce a 
facilité la localisation des oiseaux suivis, notamment sur le Pech de la Bade où le relief rend 
difficile la localisation des oiseaux uniquement par les récepteurs. A plusieurs reprises, nous 
avons pu localiser les oiseaux équipés par observation directe de groupes de 10 à 15 individus 
en chasse. 
A chaque localisation, le type d'activité a été noté : oiseau posé sur la colonie, technique de 
chasse, déplacement. Outre l'observation visuelle, les caractéristiques de la réception ont 
souvent aidé à la détermination du type d'activité. Ainsi, lorsque les oiseaux effectuent une 
chasse en « Saint Esprit », nous avons pu constater que les récepteurs détectaient les oiseaux 
de façon intermittente selon que l’oiseau était en vol ou posé au sol pour la capture. 
La position des oiseaux était reportée sur une carte IGN 25 en inscrivant et indiquant la direction 
obtenue à partir de la boussole et à partir de points d’observation relevés par GPS. 
La configuration du site ne permettait pas d’utiliser la méthode des quadrats initialement 
préconisée en raison du morcellement très marqué des habitats et activités agricoles. 
Les données ont été saisies dans un fichier Excel pour permettre leur analyse. Ce fichier est 
composé de 2050 lignes dont une partie est jointe à l'annexe n°1 °. 



 

Suivi du régime alimentaire et des zones de chasse du Faucon crécerellette dans l’Aude – LPO Aude – 2009         8  

5.4. �Paramètres du suivi. 
 
Six émetteurs différents ont été posés : les fréquences et la durée de port pour chaque oiseau 
sont indiquées dans le tableau ci dessous. 
 
Bague DARVIC Emetteur Date de pose Date de perte Nb de jours 
W5W 151052 24 mars 27 mai 65 
VVL 151112 24 mars 26 mai 64 

151094 24 mars 09 juin 78 VUH 
151094 26 juin 15 juillet 20 
151033 05 avril 26 avril 22 VUU 
151073 08 juillet > 23 juillet 15 

W5J 151015 09 avril 26 mai 48 
Tableau n°1 : Chronologie de l’équipement en émette ur du Faucon crécerellette dans l’Aude en 2009 

 
 
Un total de 5 oiseaux appartenant à 5 couples différents a été équipé d'émetteurs. Les 
émetteurs 151 033 et 151 073 ont été posés successivement sur la même femelle suite à la 
perte de l’un d’eux. Remarque : Les 5 oiseaux que nous avons équipés correspondent à 5 
couples dont trois ont réussi leur reproduction pour un succès reproducteur de 3,33. 
 
Les durées de port d'émetteur sont comprises entre 20 jours et 78 jours. DE 0 à 5 oiseaux 
étaient munis d’émetteur pendant la période suivi (cf. tableau ci-dessous). 
 

24 au 31 mars 25 avril au 02 mai 27 mai au 02 juin 27 juin au 04 juillet 

01 au 08 avril 03 au 10 mai 03 au 10 juin 05 au 12 juillet 

09 au 16 avril 11 au 18 mai 11 au 18 juin 13 au 20 juillet 

17 au 24 avril 19 au 26 mai 19 au 26 juin 20 au 27 juillet 
Tableau n°2 : Nombre d’oiseaux équipés simultanémen t au cours de la période de suivi 

 
Légende : 

0 1 2 3 4 5 
 
 
La durée des suivis individuels varie de 2 400 minutes (soit 40 heures) à 4 410 minutes (soit 73 
heures).  
 
En amont du suivi par radiotracking, trois cartographies concernant les usages agricoles, les 
habitats et le taux de recouvrement par les ligneux ont été réalisées dans la zone de chasse 
supposée de la colonie soit un rayon de 3 à 4 km autour du site de libération. Ces cartographies 
ont été utilisées pour reporter les localisations effectuées. 
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6. Les résultats et leur analyse. 
 

6.1. �La durée des réceptions. 
Un maximum de 5 faucons a été suivi simultanément. La durée totale de suivi est de 250 
heures. Nous avons obtenu 189 heures de réception effective et 61 heures de non réception. Ce 
dernier chiffre correspond soit : 

- à des oiseaux en chasse sur le Pech de la Bade où la réception est impossible en raison 
du relief : nous avons testé différents sites de localisation situés sur des points hauts 
mais aucun ne permet de garantir une localisation sur l’ensemble du massif.  

- à des oiseaux situés dans la partie nord ouest de la zone de chasse : la présence de 
l’autoroute entre les sites de suivi réguliers et ce secteur perturbait très fortement la 
qualité de réception. Si des oiseaux ont été observés en chasse à plusieurs reprises 
dans ce secteur en 2008, les prospections effectuées en 2009 n’ont donné aucun 
résultat. 

La réception ou l’absence de réception lorsque la perte de l’émetteur par un oiseau était 
soupçonnée n’est pas intégrée aux données de suivi même lorsque l’émetteur n’a pas été 
retrouvé.  
Les oiseaux ont été localisés pendant 75.6 % du temps, ce pourcentage montre une bonne 
fiabilité des données récoltées.  
 

6.2. �Les activités des Faucons crécerellettes. 
Le type d’activité a pu être déterminé dans 94% des cas. Les activités indéterminées 
correspondent à des localisations trop imprécises ne permettant pas de confirmer si les oiseaux 
étaient en chasse sur le secteur de Monteilles ou posés soit sur les arbres du dortoir soit sur le 
domaine situé à proximité immédiate.  
Les deux principales catégories relevées sont l’action de chasse et la présence sur la colonie 
correspondant au repos des oiseaux, à l’incubation, au nourrissage des jeunes... 
Les faucons passent donc la moitié de leur temps sur la colonie (49%) et l’activité de chasse 
représente 43%. 
 

Activités Nombre de données % par activité % par ty pe d'activité 

Posé colonie 383 49 49 

Chasse indéterminée 127 16 

Chasse affût 1 0 

Chasse en « Saint esprit » 210 27 

Chasse en vol 0 0 

Chasse mixte 0 0 

43 

Vol vers colonie 0 0 

Vol avec proie 0 0 

Déplacement indéterminé 16 2 

Vol vers zone chasse 1 0 

2 

Indéterminée 43 6 6 

TOTAL 781 100 100 
Tableau n°3 : répartition des différentes activités  des oiseaux équipés d’émetteur. 
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Il est à noter que l’activité de chasse indéterminée représente 16% du temps observé : il s’agit 
d’oiseaux dont le type de chasse n’a pu être confirmé par le type de réception ou par 
observation directe. Il est donc possible qu’une certaine proportion d’oiseaux au repos sur les 
zones de chasse soit incluse dans cette catégorie. Les chiffres obtenus sont toutefois 
relativement  proches de ceux obtenus en Plaine de Crau (P. PILARD & M. LEPLEY, 2001) soit 
51% du temps posé sur les colonies, 37% du temps en chasse et 2% posé sur les zones 
d’alimentation. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Graphique n°1 : répartition des activités 
 
 

6.3. �Les différentes techniques de chasse. 
La principale activité de chasse constatée lors des opérations de suivi concerne la chasse en 
Saint Esprit. Ceci correspond aux observations directes de terrain et à l’analyse du régime 
alimentaire présenté au chapitre suivant. En période d’installation, nous avons toutefois observé 
régulièrement les oiseaux chasser les coléoptères à l’affût dans les prairies de la Basse Plaine 
de l’Aude. A l’opposé, ce type de chasse n’a pas été observé pour la capture des scolopendres 
et orthoptères qui représentent une large part du régime alimentaire. 
Les techniques de chasse indéterminées représentant 38% du total dont 94% en période 
d’installation, il est probable qu’une proportion significative concerne des oiseaux chassant à 
l’affût. 
La chasse au vol est essentiellement pratiquée pour la capture de petits insectes tels que les 
fourmis : ce type de chasse a été peu observé de façon directe sur le site, ce qui est confirmé, 
ici aussi, par l’analyse du régime alimentaire (cf. chapitre 7). 
 

Type de chasse Nombre % 

Chasse indéterminée 127 38 

Chasse affût 1 0 

Chasse Saint esprit 210 62 

Chasse en vol 0 0 

Chasse mixte 0 0 

TOTAL 338 100 
Tableau n°4 : répartition des différentes technique s de chasse 

2% 6%

43%

49%

Posés colonie

Chasse

Déplacements

Indéterminée
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Graphique n°2 : répartition des techniques de chass e 
 

6.4. �Répartition de la zone de chasse. 
 
Les Faucons crécerellettes équipés ont chassé jusqu'à 3 kilomètres de la colonie. Les deux tiers 
des contacts ont été réalisés à moins d’un kilomètre de la colonie. 
 

Distance Nombre % 

moins de 1 km 232 67 

de 1 à 2 km 30 9 
de 2 à 3 km 82 24 

TOTAL 344 100 
Tableau n°5 : nombre de contacts par tranches kilom étriques 

 
Pour déterminer l’aire totale utilisée par les oiseaux, nous avons opté pour la méthode 
d’ornithologues espagnols (NEGRO et al., 1991), reprise en Plaine de Crau (P. PILARD & M. 
LEPLEY, 2001). Nous avons tracé le polygone total en reliant par un trait les localisations les 
plus excentrées, cela donne l'aire totale utilisée par les oiseaux nicheurs de la colonie. La 
superficie totale de ce polygone est de 950 hectares. 
La superficie initiale supposée de la zone de chasse représente 3 500 hectares. En 2007 et 
2008, des observations d’oiseaux en chasse ont été notées en dehors de l’aire totale utilisée 
lors de l’opération  de suivi par radio pistage de 2009. Cela concerne des prairies pâturées et ou 
fauchées de la Basse Plaine de l’Aude (cf. Annexe 2), notamment le secteur de Monteilles où la 
présence d’oiseaux équipés n’a pu être déterminée avec certitude en raison de données 
imprécises lors du suivi des oiseaux en 2009 (cf. chapitre 6.2). 
 
L’analyse des habitats et  milieux agricoles utilisés par les oiseaux suivis par télémétrie a été 
réalisée à partir des données recueillies dès le début du programme Life Transfert en 2006. Ces 
données et les cartographies utilisées dans ce document sont présentées dans un rapport 
spécifique concernant les usages agricoles et les habitats de la zone d’étude (LPO Aude – 
2008). 
Nous avons analysé la fréquentation des habitats naturels et agricoles en fonction des 
différentes phases du cycle de reproduction : 

37%

1%

62%

Chasse indéterminée

Chasse affût

Chasse St esprit

Chasse en vol

Chasse mixte
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- quatre à cinq oiseaux étaient équipés pendant la période d’installation, pour laquelle 
nous disposons de la plupart des données (n = 296 soit 83.6 %).  

- les données obtenues pour la période d’incubation n’étant pas représentatives (n = 15), 
elles ont été incluses aux données de la phase d’élevage qui représente 12% des 
données (n = 43) pour un seul oiseau équipé. 

 

6.4.1. Habitats utilisés :  
Malgré un nombre de données disponibles peu important, celles ci apportent un complément 
d’information important comparés aux résultats obtenus depuis 2003 sur le site concernant le 
suivi des oiseaux reproducteurs et leur régime alimentaire (E. ROUSSEAU et al, 2004) (C. 
RIOLS & V. LELONG, 2008). En effet, depuis l’installation d’un premier couple en 2003 sur le 
site, l’activité des faucons crécerellettes semblait se concentrer sur les prairies de la Basse 
Plaine de l’Aude en phase d’installation et sur les zones de garrigues en phase d’élevage des 
jeunes. Les données recueillies dans le cadre du suivi par radio pistage et présentées dans le 
tableau n°6 confirment l’importance des habitats pr airiaux au cours de la phase d’installation 
mais fait apparaître une utilisation importante des habitats xérophiles.  
 

Phase de reproduction 

Installation Incubation/Elevage  
TOTAL 

Site Habitats 

Nombre % Nombre % Nombre % 

Garrigue girobroyée 0 0 22 38 22 6 

Chêne kermès bas et pelouses 38 13 8 14 46 13 
Pech de la 

Bade 
Pelouses x cistes 0 0 19 33 19 5 

Prairies humides 213 72 4 7 217 61 

Prés salés méditerranéens 36 12 0 0 36 10 
Basse 

Plaine de 
l'Aude 

Indéterminé 9 3 5 9 14 4 

TOTAL 296 100 58 100 354 100 
Tableau n°6 : fréquentation des habitats pendant le s phases de reproduction du Faucon crécerellette. 

 
Synthèse de l’utilisation des habitats : 

- phase d’installation : Il est important de préciser que le suivi a été réalisé pendant 73% 
du temps sur la Basse Plaine de l’Aude et 27% sur le Massif de la Clape. Suite à la 
première observation des zones d’alimentation du Massif de la Clape le 24 avril, nous 
avons constaté que les oiseaux chassaient en Basse Plaine de l’Aude le matin de 
8h30/9h00 jusqu’à 12h00/13h00 puis sur les zones de garrigues l’après-midi jusqu’à 
17h30/18h00. Les prairies humides et les prés salés représentent 84% des habitats 
d’alimentation et les garrigues basses 13%, à relativiser avec le nombre d’heures de 
suivi pour chaque secteur. Si l’on tient compte de la proportion de temps de suivi sur 
chaque secteur, l’utilisation des zones de chasse de la Basse Plaine de l’Aude 
représenterait 72% et le Massif de la Clape 28%. Ces données sont corroborées par les 
résultats d’analyse du régime alimentaire (cf. chapitre 7). 

- phase d’incubation et d’élevage :  les habitats sclérophylles à végétation basse et 
clairsemée représentent 85% des habitats d’alimentation alors que les milieux prairiaux 
ne représentent plus que 7%. 

Les trois types d’habitats utilisés sur le Pech de la Bade du Massif de la Clape sont des habitats 
à végétation basse et relativement clairsemée avec un taux de recouvrement par les ligneux 
inférieur à 50% : 
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- garrigue girobroyée :  la zone représente une dizaine d’hectares girobroyés 
mécaniquement en août 2008. Avant girobroyage, cet habitat se caractérisait par un 
peuplement dense de Chêne kermès (Quercus coccifera) d’une hauteur de 50 à 100 cm 
associé à des garrigues à cistes. A partir du printemps 2009, des graminées se sont 
développées sur l’ensemble de la zone travaillée mais principalement sur les zones 
majoritairement occupées par les cistes. Le Chêne kermès, bien que toujours très 
présent, a une taille inférieure à 20 cm, ce qui permet au espèces d’oiseaux insectivores 
telles que le Faucon crécerellette d’accéder aux proies (Coléoptères, Orthoptères et 
scolopendromorphes). Le faciès de cet habitat est très similaire au suivant. 

- Quercus coccifera  bas et pelouses (Code Corine : (34.5 x 34.21) :  ce secteur 
couvrant une surface de plus de 140 hectares fait partie de la zone d’environ 1 000 
hectares parcouru par un incendie accidentel en août 2001. Orienté sud- sud-est, il s’agit 
du principal secteur où la reprise de la végétation a été la plus lente et la moins 
marquée. Le faciès actuel présente des tâches homogènes de Chêne kermès 
relativement bas (de 20 à 30 cm en moyenne) parsemé de zones caillouteuses 
associées au Brachypode rameux. Ce milieu a été utilisé tout au long de la période de 
reproduction en 2009 et apparaît particulièrement favorable à la capture de l’Ephippigère 
des vignes (Ephippiger ephippiger) et du Scolopendre ceinturé (Scolopendra cingulata) 

 

Habitat à Quercus coccifera et pelouses méditerranéennes utilisé par le Faucon crécerellette. 
 
 

- Pelouses et cistes :  cette zone a également fait l’objet d’un incendie accidentel en août 
2005 sur une superficie réduite (environ 15 hectares). Le Chêne kermès tend à se 
développer depuis 2008 mais la zone reste principalement couverte par une pelouse à 
Brachypode rameux associée au Ciste cotonneux. Située à proximité de la colonie, elle 
apparaît particulièrement attractive pour les faucons. Lors du suivi des apports de proies 
des oiseaux reproducteurs, nous avons constaté à plusieurs reprises des allers retours 
d’un même individu espacés de 4 à 5 minutes entre la colonie et le Pech de la Bade. Il 
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s’agissait de scolopendres, nécessairement capturés dans un rayon très proche et 
probablement dans ce type d’habitat à végétation clairsemée. 

 
Une cartographie de la répartition des zones d’alimentation en fonction des différents habitats 
est présentée en annexe 3. 

6.4.2. Utilisation des milieux agricoles :  
 
La synthèse des données sur l’utilisation des milieux agricoles démontre l’importance des 
milieux pastoraux et particulièrement du pâturage pour le Faucon crécerellette.  
 

Phase de reproduction 

Installation Incubation/Elevage  
TOTAL 

Site Usages agricoles 

Nombre % Nombre % Nombre % 

Garrigue girobroyée 0 0 22 42 22 6 Pech de la 
Bade Friches 43 14 22 42 65 18 

Prairies de fauche 3 1 0 0 3 1 
Prairies de fauche 
pâturées 74 25 0 0 74 21 

Prairies pâturées 172 57 4 8 176 50 

Basse 
Plaine de 

l'Aude 

Indéterminés 9 3 5 9 14 4 

TOTAL 301 100 53 100 354 100 
Tableau n°7 : fréquentation des milieux agropastora ux pendant les phases de reproduction du Faucon crécerellette 

 
En phase d’installation, 57% des données concernent les prairies pâturées et 25 % les prairies 
pâturées et fauchées soit un total de 82% des contacts par radio pistage.  Les seules prairies de 
fauche ne représentent que 3% des milieux agricoles utilisés. 
En phase d’élevage, les zones de garrigue girobroyées par le Syndicat de chasse de Fleury 
d’Aude sur le Pech de la Bade représentent 42% des contacts. 
On remarquera qu’aucun contact n’a été réalisé de façon certaine dans les vignes exploitées. 
L’absence de végétation dans ce milieu, les modes d’exploitation intensive et donc la faible 
disponibilité en proies explique le désintérêt local de l’espèce pour ce milieu. Dans la colonie la 
plus proche située à Saint Pons de Mauchiens dans l’Hérault, l’espèce utilise de façon régulière 
le vignoble comme habitat d’alimentation mais le vignoble y est en grande partie enherbé et 
entouré de talus à végétation herbacée (A. RONDEAU, 2005). 
 
L’ensemble de ces données confirme les observations directes d’oiseaux en chasse réalisées 
les années précédentes sur le site et les données issues de l’étude sur les disponibilités 
alimentaires réalisées sur le site de 2006 à 2008.   
Les trois graphiques suivants, réalisés dans le cadre de ce suivi orthoptérique, retranscrivent 
l’évolution de la production moyenne de biomasse des différents types d’habitats définis durant 
l’été (moyenne plus écart-type où n= 33). Ils permettent de faire ressortir les types d’habitats les 
plus intéressants pour le Faucon crécerellette en terme d’alimentation. 
On peut dire que les parcelles les plus intéressantes en quantité mo yenne d’individus  
correspondent à des systèmes prairiaux :  

� luzernières 
� prés salés 
� prairies fauchées 
� garrigues girobroyées 
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Ces résultats correspondent à ceux obtenus dans le cadre du suivi par radio pistage puisque les 
milieux utilisés sont effectivement ceux dont la biomasse est la plus forte. Seules les luzernières 
(cultures faunistiques pluriannuelles) n’apparaissent pas dans les milieux utilisés par le Faucon 
crécerellette bien qu’elles accueillent la plus forte densité et diversité orthoptérique de la zone 
d’étude. Ceci peut être dû à la faible surface qu’elles représentent (moins de 10 hectares) mais 
aussi à la difficulté de localiser les oiseaux de façon certaine sur cet habitat en raison de la 
faible superficie de chacune des parcelles. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Fig. 1. - Nombre moyen d'orthoptères par type d'hab itat en 2006. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Fig. 2. - Nombre moyen d'orthoptères  par type d'habitat en 2007. 
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Fig. 3. - Nombre moyen d'orthoptères par type d'hab itat en 2008. 
 
 
Ces trois graphiques montrent l’importance des milieux pâturés (prairies fauchées et prés salés) 
et des garrigues basses pour la richesse en orthoptères et la correspondance avec les résultats 
obtenus lors du suivi par radio pistage. 
 
Une cartographie de la répartition des zones d’alimentation en fonction des différents milieux 
agricoles est présentée en annexe 4. 
 

6.4.3. Conclusion :  
 

� l’aire de répartition des habitats d’alimentation avec un rayon de 3 kilomètres est 
relativement réduite par rapport aux deux autres colonies françaises (7 km en Plaine de 
Crau et 5 km pour la colonie héraultaise). Cet élément est à pondérer par les 
observations directes effectuées sur le terrain en 2008 où des oiseaux ont été observés 
à 5 km de la colonie en phase d’installation. La proximité d’habitats favorables dans un 
rayon proche peut expliquer la faible dispersion des oiseaux. 

� les données recueillies montrent une très forte sélection des types d’habitats 
d’alimentation utilisés par le Faucon crécerellette autour de la colonie audoise. 

� l’aire de dispersion entre la phase d’installation et la phase d’élevage montre un 
décalage important directement lié à l’évolution des disponibilités alimentaires. 
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7. L'analyse du régime alimentaire. 
 

7.1. Analyse des pelotes de réjection. 
 

7.1.1. Résultats annuels. 
 
A partir d’avril 2007, des pelotes ont été collectées sous les dortoirs de la Basse Plaine de 
l’Aude et dans les nichoirs utilisés par les oiseaux reproducteurs en 2008 puis analysées par C. 
RIOLS. Les données de 2007 qui ne représentent que 143 proies sur la période d’avril à juillet 
ne sont pas intégrées à cette synthèse. Nous avons donc retenus les données de 2008 et 2009 
qui concernent 3875 proies au total. 
 

PELOTES DORTOIRS FONDS 
NICHOIRS 

Couvaison 
(mai) Elevage Total Nichoir 12 

PROIES 

Nombre % Nombre % Nombre % Nombre % 
Mammifères 21 1,71 12 3,13 33 2,05 3 1,18 
Oiseaux 1 0,08 1 0,26 2 0,12 2 0,78 
Reptiles 2 0,16 0 0,00 2 0,12 0 0,00 
Orthoptères 664 54,12 139 36,20 803 49,84 160 62,75 
Dermaptères 4 0,33 0 0,00 4 0,25 0 0,00 
Homoptères 0 0,00 43 11,20 43 2,67 30 11,76 
Nevropteres 7 0,57 36 9,38 43 2,67 8 3,14 
Mantoptères 0 0,00 3 0,78 3 0,19 0 0,00 
Hyménoptères 19 1,55 31 8,07 50 3,10 4 1,57 
Coléoptères  284 23,15 98 25,52 382 23,71 36 14,12 
Scolopendromorphes 223 18,17 21 5,47 244 15,15 6 2,35 
Autres 2 0,16 0 0,00 2 0,12 6 2,35 

Total 1227 100 384 100 1611 100 255 100 
Tableau n°8 : Analyse des pelotes de réjection – Fl eury d’Aude – Année 2008 

 
 

En 2008, les espèces prairiales sont largement représentées dans les pelotes récoltées en mai 
(cf. tableau n°8 ci dessus) : 50% pour le Grillon c hampêtre (n = 570). En ce qui concerne les 
coléoptères, 64.4 % des proies identifiées  (n = 183) correspondent à des espèces liées aux 
habitats sclérophylles du Massif de la Clape et seulement 6.7% (n= 19) à des espèces plus 
inféodées aux milieux prairiaux ou agricoles. 
 
La comparaison entre les résultats de l’analyse des pelotes et des fonds de nichoirs fait 
apparaître quelques différences de proportion des différentes proies consommées. Dans les 
fonds de nichoirs, le nombre important de restes de micromammifères issus de la nourriture 
destinée aux jeunes oiseaux libérés a conduit à ne retenir que les espèces dont l’origine 
sauvage était certaine, ce qui n’a pas été réalisé pour l’analyse des pelotes. 
Par ailleurs, on observe que la proportion d’orthoptères est plus élevée dans les nichoirs alors 
que les coléoptères sont moins abondants et les Scolopendromorphes quasi- absents. 
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Toutefois, les fonds de nichoirs ayant été collectés après le départ des oiseaux du site, les 
différences apparentes de résultats peuvent s’expliquer par le fait que les orthoptères sont 
principalement consommés en période d’élevage et que leur occurrence est logiquement plus 
forte. Par contre, les coléoptères étant plus largement consommés dans les deux premières 
phases de la reproduction, les restes de proies se sont dégradés notamment par le piétinement 
des oiseaux présents dans le nichoir. Il en est de même pour les scolopendres pour lesquelles 
seules les mandibules garantissent une identification certaines lorsqu’elles sont bien conservées 
et celles-ci ont également pu être détériorées par le piétinement. La faible occurrence de ces 
deux catégories dans les fonds de nichoirs est donc corrélée avec leur période de capture. 
 
Les oiseaux reproducteurs étant les seuls présents jusqu’à mi avril, les pelotes récoltées en 
phase d’installation sont particulièrement intéressantes, d’autant que les données sur les 
apports de proies sont peu nombreuses pour cette phase. Il en va de même pour la phase 
d’incubation où nous disposons d’un nombre d’apports de proies peu élevé (n = 137) mais de 
données plus conséquentes dans l’analyse des pelotes en 2008/2009 (n = 1412). 
 
 

ANALYSE DES PELOTES DE REJECTION - ANNEE 2009 
INSTALLATION INCUBATION TOTAL Ordre 
Nombre % Nombre % Nombre % 

Rongeurs 18 1,1 3 2,0 21 1,1 
Odonates 2 0,1 0 0,0 2 0,1 
Orthoptères 374 21,9 12 8,2 386 20,8 
Dermaptères 3 0,2 0 0,0 3 0,2 
Névroptères 40 2,3 1 0,7 41 2,2 
Hyménoptères 24 1,4 0 0,0 24 1,3 
Coléoptères 1062 62,1 98 66,7 1160 62,5 
Scolopendromorphes 187 10,9 33 22,4 220 11,8 

TOTAL 1710 100 147 100 1857 100 
Tableau n°9 : analyse du régime alimentaire du Faucon crécerellette en 2009 à Fleury (Aude). 

 
 
La collecte de pelotes au cours de la phase d’installation a été réalisée 8 fois en 2009 du 05 
avril au 08 mai pour un échantillon de 1 710 proies (cf. tableau n°9 ci-dessous) et 2 fois en 
phase d’incubation une fois en 2008 et une fois en 2009) pour un échantillon de 1227 proies. 
 
En 2009, on note la part importante des coléoptères (62%) en phase d’installation. Plus de la 
moitié (53.3%) sont capturés sur le Massif de la Clape, 21.4% dans les milieux prairiaux, 8.3% 
sont des espèces ubiquistes et 17% des proies n’ont pu être déterminées jusqu’à l’espèce. La 
part importante de proies issues d’habitats sclérophylles corrobore les résultats présentés au 
chapitre précédent sur l’utilisation spatio-temporelle des habitats d’alimentation. 
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7.1.2. Résultats par phase du cycle reproducteur. 
 

INSTALLATION INCUBATION ELEVAGE 
PROIES 

Nombre % Nombre % Nombre % 
Mammifères 18 1,1 24 1,7 12 3,1 
Oiseaux  0,0 1 0,1 1 0,3 
Reptiles  0,0 2 0,1 0 0,0 
Odonates 2 0,1 0 0,0 0 0,0 
Orthoptères 374 21,9 676 49,2 139 36,2 
Dermaptères 3 0,2 4 0,3 0 0,0 
Homoptères  0,0 0 0,0 43 11,2 
Nevroptères 40 2,3 8 0,6 36 9,4 
Lépidoptères  0,0 0 0,0 0 0,0 
Mantoptères  0,0 0 0,0 3 0,8 
Hyménoptères 24 1,4 19 1,4 31 8,1 
Coléoptères 1062 62,1 382 27,8 98 25,5 
Scolopendromorphes 187 10,9 256 18,6 21 5,5 
Autres  0,0 2 0,1 0 0,0 

Total 1710 100,0 1374 100,0 384 100,0 
Tableau n°11 : synthèse de l’analyse des pelotes du Faucon crécerellette de 2007 à 2009 à Fleury (Aude). 

 
 
Sur l’ensemble des données collectées sur le site audois depuis 2007, on relève la part 
prépondérante de trois groupes de proies tout au long du cycle de reproduction. 
Les Orthoptères : ce sont les proies les plus consommées pendant l’incubation et l’élevage des 
jeunes en raison au cycle de développement des espèces concernées. En phase d’élevage, 
l’Ephippigère représente 31% du total des proies et  85.6% des Orthoptères . 
Les Coléoptères : principale proie en période d’élevage en raison des faibles densités 
d’Orthoptères disponibles, ils représentent encore un quart du régime alimentaire au cours des 
phases d’incubation et d’élevage. 
Les Scolopendromorphes :  ils constituent de 11 à près de 20% des proies au cours des deux 
premières phases du cycle de reproduction. Cette proie est donc déterminante pour la pérennité 
de la colonie. 
En phase d’élevage, les Homoptères  et les Névroptères  constituent respectivement 11.2% et 
9.4% des proies. Il s’agit de grosses proies dont la capture est relativement aisée. Les 
Homoptères sont présents en grande quantité en phase d’élevage, notamment sur le Pech de la 
Bade et peuvent constitués une ressource essentielle pour les jeunes en phase d’émancipation. 
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7.2. Analyse des apports de proies. 
 
Lors du suivi du site de libération, les observateurs présents ont également noté les apports de 
proies des oiseaux reproducteurs : 696 apports de proies ont été relevés de 2007 à 2009 (dont 
514 pour l’année 2009).  
 

INSTALLATION PONTE/INCUBATION ELEVAGE Proies 
Nombre % Nombre % Nombre % 

Sauriens 0 0,0 0 0,0 1 0,2 
Passereaux 0 0,0 0 0,0 1 0,2 
Musaraignes 0 0,0 0 0,0 7 1,3 
Rongeurs 10 52,6 14 10,2 75 13,9 
Orthoptères 1 5,3 6 4,4 313 58,0 
Homoptères 0 0,0 0 0,0 19 3,5 
Lépidoptères 2 10,5 2 1,5 1 0,2 
Coléoptères 0 0,0 14 10,2 3 0,6 
Scolopendromorphes 6 31,6 80 58,4 44 8,1 
Araignées 0 0,0 2 1,5 1 0,2 
Indéterminés 0 0,0 19 13,9 75 13,9 

TOTAL 19 100,00 137 100,00 540 100,00 
Tableau n°11 : analyse des apports de proies du Faucon crécerellette de 2007 à 2009 à Fleury (Aude). 

 
 
On relève une part importante de rongeurs, notamment en phase d’élevage en grande partie 
constituée des souris d’élevage destinées à l’alimentation des poussins libérés. Il nous a apparu 
nécessaire de faire apparaître cette donnée en raison de son importance dans le régime 
alimentaire. Dans la synthèse finale du régime alimentaire par phase de reproduction, cette 
ressource alimentaire n’est pas comptabilisée afin de faciliter les comparaisons avec d’autres 
sites ainsi que le site audois pour les années à venir, où cette ressource ne sera plus disponible. 
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7.3. Synthèse. 
 
 

7.3.1. Phase d’installation. 
 

pelotes Apports proies total 
CLASSE Ordre 

nombre  % nombre  % nombre  % 
MAMMIFERES Rongeurs 18 1,1% 10 52,6% 28 1,6% 

Odonates 2 0,1% 0 0,0% 2 0,1% 
Orthoptères 374 21,9% 1 5,3% 375 21,7% 
Dermaptères 3 0,2%   0,0% 3 0,2% 
Névroptères 40 2,3%   0,0% 40 2,3% 
Lépidoptères   0,0% 2 10,5% 2 0,1% 
Hyménoptères 24 1,4%   0,0% 24 1,4% 

INSECTES 

Coléoptères 1062 62,1%   0,0% 1062 61,4% 
CHILOPODES Scolopendromorphes  187 10,9% 6 31,6% 193 11,2% 

TOTAL 1710 100,0% 19 100,0% 1729 100,0% 
Tableau n°12 : synthèse du régime alimentaire en phase d’installation 

 
 

 

Graphique n°3 : synthèse du régime alimentaire en phase d’installation 
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7.3.2. Phase d’incubation. 
 

pelotes Apports proies total 
CLASSE Ordre 

nombre  % nombre  % nombre  % 
MAMMIFERES Rongeurs 21 1,7% 10 52,6% 31 2,5% 
OISEAUX Passereaux 1 0,1%   0,0% 1 0,1% 
REPTILES Sauriens 2 0,2%   0,0% 2 0,2% 

Orthoptères 664  54,1% 1 5,3% 665 53,5% 
Dermaptères 4 0,3%   0,0% 4 0,3% 
névroptères 7 0,6%   0,0% 7 0,6% 
Lépidoptères   0,0% 2 10,5% 2 0,2% 
Hyménoptères 19 1,5%   0,0% 19 1,5% 

INSECTES 

Coléoptères 284  23,1%   0,0% 284 22,8% 
CHILOPODES Scolopendromorphes  223 18,2% 6 31,6% 229 18,4% 
GASTEROPODES Escargots 2 0,2%   0,0%   0,0% 

TOTAL 1227 100,0% 19 100,0% 1244 100,0% 
Tableau n°13 : synthèse du régime alimentaire en phase d’incubation 

 
 
 

Graphique n°4 : synthèse du régime alimentaire en phase d’incubation 
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7.3.3. Phase d’élevage. 
 

pelotes Apports proies TOTAL 
CLASSE Ordre 

nombre  % nombre  % nombre  % 
REPTILES Sauriens 0 0,0% 1 0,2% 1 0,1% 
OISEAUX Passereaux 1 0,3% 1 0,2% 2 0,2% 

Rongeurs 13 3,4% 5 1,1% 18 2,1% MAMMIFERES 
Insectivores 0 0,0% 7 1,5% 7 0,8% 
Orthoptères 139  36,1% 313 66,6% 452 52,9% 
Mantoptères 3 0,8%   0,0% 3 0,4% 
Homoptères 43 11,2% 19 4,0% 62 7,3% 
névroptères 36  9,4%   0,0% 36 4,2% 
Lépidoptères   0,0% 1 0,2% 1 0,1% 
Hyménoptères 31 8,1%   0,0% 31 3,6% 

INSECTES 

Coléoptères 98  25,5% 3 0,6% 101 11,8% 
ARTHROPODES Arachnides   0,0% 1 0,2% 1 0,1% 
CHILOPODES Scolopendromorphes  21 5,5% 44 9,4% 65 7,6% 
INDETERMINEES 0 0,0% 75 16,0% 75 8,8% 

TOTAL 385 100,0% 470 100,0% 855 100,0% 
Tableau n°14 : synthèse du régime alimentaire en phase d’élevage 

Graphique n°5 : synthèse du régime alimentaire en phase d’élevage 
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7.3.4. Origine des proies. 
 
Nous avons étudié l’origine des proies identifiées dans les pelotes de réjection. Cette analyse 
permet d’obtenir des informations complémentaires sur les zones de chasse utilisées par le 
Faucon crécerellette sur le site audois.  
Près de la moitié des proies capturées dans les habitats sclérophylles en phase d’installation 
(46% soit n = 423) sont des coléoptères et 88% des proies dont l’habitat n’est pas défini sont 
des coléoptères dont l’espèce n’a pu être déterminée. 
En phase d’incubation, nous disposons d’un seul échantillon de pelotes dont 92% (n = 570) des 
proies capturées dans les milieux prairiaux sont représentées par le Grillon des champs (Gryllus 
campestris).  
Les résultats obtenus confirment que l’utilisation des habitats sclérophylles en phase 
d’installation a été sous estimé lors des opérations de radiopistage (cf. chapitre 6.4.1.).  
On constate en effet la prépondérance des habitats de chasse sclérophylles sur l’ensemble de 
la période de reproduction et notamment en phase d’élevage. 
 

Installation Incubation Elevage Habitat des 
espèces proies Nombre % Nombre % Nombre % 
Sclérophylle 912 53% 476 39% 290 76% 
Prairial 366 21% 618 50% 6 2% 
Ubiquiste 142 8% 13 1% 22 6% 
Indéterminé 290 17% 120 10% 66 17% 

TOTAL 1710 100% 1227 100% 384 100% 
Tableau n°15 : analyse de l’origine des proies identifiées. 

 
 
 

7.3.5. Commentaires. 
 
L’analyse du régime alimentaire fait apparaître les principaux éléments suivants. 
On note une différence assez significative entre l’analyse des pelotes des dortoirs et les apports 
de proies au nid en ce qui concerne les coléoptères et le Grillon champêtre au cours des deux 
premières phases du cycle de reproduction : ceci peut être dû au fait que les mâles 
sélectionnent généralement des grosses proies en période de reproduction mais peut 
s’expliquer aussi par le fait que ces proies sont plus difficilement identifiables par l’observateur 
lors du retour du mâle au nid. De plus, C. Riols a relevé sur les sites de rassemblements 
postnuptiaux que les faucons sectionnaient la tête des grillons avant de les consommer, ce qui 
rend leur détection d’autant plus difficile. 
Les rongeurs occupent une place importante en terme de biomasse en phase d’élevage et 
correspondent pour plus de 80% aux souris destinées à l’alimentation des poussins libérés sur 
le site. 
La Scolopendre ceinturée tient une place prépondérante tant en nombre qu’en biomasse tout au 
long du cycle de reproduction et notamment en phase d’incubation comme déjà constaté en 
2008. Nous avons noté à plusieurs reprises des apports de proies répétés de cette espèce par 
des oiseaux arrivant du Massif de la Clape (jusqu’à 3 apports en 10 minutes). Ces observations 
laissent supposer que cette proie, dont la  capture nécessite des zones de végétation rase et 
clairsemée, est présente en quantité à proximité du site. 
Enfin, les orthoptères constituent une part importante de l’alimentation en période d’élevage. En 
2009, l’Ephippigère des vignes représente 72.6% des orthoptères identifiées et la Sauterelle 
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verte 15.4%. Les plus fortes densités d’Ephippigère sont notés dans les garrigues basses à 
cistes et sur les lisières des parcelles girobroyées. Enfin, cette espèce est régulièrement 
observée sur les chemins et pistes DFCI et, à plusieurs reprises, nous avons contacté des 
faucons crécerellettes en chasse au dessus des pistes lors des séances de suivi télémétrique. 
La part importante des espèces liées aux habitats sclérophylles tout au long du cycle de 
reproduction : cela concerne les coléoptères en phase d’installation, les orthoptères en phase 
d’élevage et les scolopendromorphes en phase d’installation et d’incubation. 
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8. Synthèse des connaissances. 
 
L’analyse de ce suivi permet de définir quels sont les habitats de chasse préférentiels de 
l’espèce et de mettre en évidence l’absence ou quasi absence d’utilisation de certains habitats. 
 
Les habitats prairiaux et notamment ceux faisant l’objet d’un pâturage extensif (ovin et bovin) 
sont particulièrement exploités par le Faucon crécerellette en période d’installation et 
d’incubation. Les prairies de fauche non pâturées apparaissent moins attractives sauf de façon 
ponctuelle, immédiatement après la fauche. 
 
Les habitats sclérophylles représentés par les pelouses méditerranéennes xériques 
éventuellement associées au garrigue à cistes et/ou à chêne kermès bas (hauteur de végétation 
inférieure à 30 cm) présentant un taux de recouvrement arbustif inférieur à 50% constituent la 
zone de chasse prépondérante du Faucon crécerellette sur le site audois tout au long du cycle 
de reproduction. 
 
Les cultures pluriannuelles à vocation faunistiques ne sont pas représentées comme habitats de 
chasse du Faucon crécerellette dans l’analyse des résultats. La faible proportion de cet habitat 
dans la zone d’étude (environ 10 hectares soit 0,2 %) explique ce résultat. L’analyse des 
disponibilités alimentaires réalisée par l’OPIE LR de 2006 à 2008 a cependant mis en évidence 
la valeur patrimoniale particulière de cet habitat pour les orthoptères tant en terme de densité 
que de diversité spécifique. 
 
Les friches viticoles sont peu utilisées par le Faucon crécerellette en raison d’une très faible 
densité de proies liée au faible couvert végétal dans les premières années consécutives à 
l’abandon de l’exploitation. A partir de 3 ou 4 ans, les densités de proies progressent avec le 
développement de la strate herbacée et arbustive, mais celles-ci sont peu accessibles en raison 
de la hauteur de végétation. 
 
Le vignoble qui représente un quart de la zone vitale de la colonie n’est pas ou très peu utilisé 
sur le site en raison de l’absence de végétation dans les vignes et en périphérie des parcelles. 
L’utilisation encore importante de produits phytosanitaires limite les densités d’espèces proies. 
Une évolution des pratiques culturales serait favorable à une amélioration significative de la 
biodiversité et plus spécifiquement au Faucon crécerellette à l’instar des observations réalisées 
sur la colonie héraultaise. 
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ANNEXE 1 : Extrait du fichier d’enregistrement des données du suivi par radiopistage 
 
 

DATE HEURE OBS POINT OBS DARVIC EMETTEUR SEXE STADE ACTIVITES DIRECTION HABITAT USAGE AGRI LIEU DIT DISTANCE 

09-juil 18h15 LD Carrière VUU 73 F Elevage 1 250 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 18h15 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 1 50 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 18h30 LD Carrière VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 18h30 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 18h30 LD Carrière VUU 73 F Elevage 4 220 pelouse + cistes Friches Bouisset 0 

09-juil 18h30 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 4 80 pelouse + cistes Friches Bouisset 0 

09-juil 18h45 LD Carrière VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 18h45 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 18h45 LD Carrière VUU 73 F Elevage 4 300 Prairie humide Pâturage Nego saumo 0 

09-juil 18h45 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 4 40 Prairie humide Pâturage Nego saumo 0 

09-juil 19h00 LD Carrière VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h00 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h00 LD Carrière VUU 73 F Elevage 4 300 Prairie humide Pâturage Nego saumo 0 

09-juil 19h00 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 4 23 Prairie humide Pâturage Nego saumo 0 

09-juil 19h15 LD Carrière VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h15 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h15 LD Carrière VUU 73 F Elevage 4 300 Prairie humide Pâturage Nego saumo 0 

09-juil 19h15 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 4 23 Prairie humide Pâturage Nego saumo 0 

09-juil 19h30 LD Carrière VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h30 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h30 LD Carrière VUU 73 F Elevage 1 250 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 19h30 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 1 50 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 19h45 LD Carrière VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h45 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 0           

09-juil 19h45 LD Carrière VUU 73 F Elevage 1 250 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 19h45 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 1 50 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 20h00 LD Carrière VUH 94 F Elevage 1 250 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 20h00 SD Ball trap VUH 94 F Elevage 1 60 Cabanon Cabanon Cabanon   

09-juil 20h00 LD Carrière VUU 73 F Elevage 4 230 pelouse + cistes Friches Bouisset 0 

09-juil 20h00 SD Ball trap VUU 73 F Elevage 4 23 pelouse + cistes Friches Bouisset 0 

 
 



 

Suivi du régime alimentaire et des zones de chasse du Faucon crécerellette dans l’Aude – LPO Aude – 2009         30  

ANNEXE 2 : Cartographie des zones de chasse.  
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ANNEXE 3 : Cartographie des contacts par habitat.  
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ANNEXE 4 : Cartographie du nombre de contacts par m ilieu agricole.  
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